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Le contenu de Gay Globe Maga-
zine est protégé par la loi sur le 
droit d’auteur du Canada et ne 
peut être reproduit en tout ou 
en partie nulle part au monde 
selon la Convention de Berne. 
Le fait de collaborer, d’agir ou 
d’annoncer dans le magazine 
n’implique en rien quelque 
orientation sexuelle que ce soit. 
Les annonceurs et collabora-
teurs assument l’entière res-
ponsabilité du matériel fourni et 
s’engagent à dédommager entiè-
rement le Groupe Gay Globe de 
tous les frais liés à un litige les 

impliquant. 
En acceptant de publier dans 
Gay Globe Magazine, les annon-
ceurs et collaborateurs accep-
tent les conditions mentionnées 
plus haut. Le matériel publié 
par Gay Globe Magazine devient 
sa propriété et les auteurs ou 
créateurs acceptent de céder 
leurs droits entiers de façon per-
manente. Les montages publici-
taires conçus par Gay Globe Ma-
gazine sont l’entière propriété de 
Gay Globe Magazine et ne peu-
vent être utilisés ou reproduits 

en tout ou en partie.

Éditorial par : Roger-Luc Chayer                            Photo : Simon Bonnallie

Roger-Luc Chayer est jour-
naliste, ex-Président de 
l’Association Canadienne 
des Journalistes du chapi-
tre de Montréal, membre de 
l’Investigative Reporters and 
Editors des États-Unis et de 
la Fédération Européenne de 
Presse. Il est communicateur 
professionnel et journaliste 
blogueur au Huffington Post 
Québec. Médaillé du Jubilé 
de Diamant par la Reine 
Élisabeth II pour l’ensemble 
de sa carrière de journaliste, 
de chef d’orchestre et de mu-
sicien classique au Canada 
comme à l’étranger.

appareils cellulaires intelli-
gents et permettra aux lec-
teurs et internautes d’avoir 
une nouvelle expérience 
agréable, efficace, moderne 

et complète de cette
publication.

Quelque chose de tota-
lement nouveau fera aus-
si son apparition en 2014 
sur les couvertures de Gay 
Globe Magazine. Plutôt que 
de vous présenter de beaux 
garçons ou parfois des per-
sonnalités artistiques inter-
nationales qui participent à 
la communauté gaie, il a été 
décidé de réserver toutes les 
couvertures aux décideurs 
ou «influenceurs» dans le 
monde de manière à faire 
connaître soit leurs exploits 
face à nous ou simplement 
les pires coups qu’ils nous 

font collectivement. 
Attendez-vous à des sur-
prises spectaculaires pour 
commencer avec cette édi-
tion et Céline Dion, qui fête 
son 10ème anniversaire avec 

Gay Globe Magazine.
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Nous aimons toujours, à 
Gay Globe Magazine, com-
mencer la nouvelle année 
avec plein de nouveautés 
autant quant au look du ma-
gazine qu’avec son contenu. 
Et 2014 ne fera pas excep-
tion. C’est donc avec une 
immense joie et une forme 
athlétique que toute l’équipe 
propose un tout nouveau 
look pour les pages rédac-
tionnelles et publicitaires, 
est-ce que vous verrez la 
différence surtout sur les 
éléments visuels? En effet, 
toutes les images ont été 
recadrées avec coins arron-
dis afin d’adoucir la facture 
globale des pages et, petite 
surprise technique, le retour 
des liens hypertextes en PDF 
avec des capsules d’informa-
tions additionnelles permet-
tant, sur simple clic de la 
souris, d’ouvrir directement 
une nouvelle page d’infor-
mation à partir de la revue 
PDF, pour les utilisateurs du 
Web ou mobiles. Cette nou-
velle fonction s’intègre donc 
parfaitement aux nouveaux



PRÉPARATION

Préparer tous les légumes, les couper en 
petits morceaux.

Dans une casserole, faire revenir l’oignon, 
puis ajouter tous les légumes. Verser le 

bouillon de poulet et la bière,
saler et poivrer.

Laisser cuire doucement pendant une 
heure à couvert. Passer au mixeur et ser-
vir le potage. Les convives y ajouteront au 
goût le fromage, la crème, le jambon, les 
croûtons et le persil, que vous aurez dis-

posés dans de petits plats.

Bon appétit !

INGRÉDIENTS
pour 4 personnes

80 g de beurre
1 oignon
1 carotte

1/2 boule de
céleri rave
1 poireau

1 pomme de terre
750 ml de bière 
blonde de micro 

brasserie
(je recommande 
celle des trois 

mousquetaires)
1 l de bouillon de 

poulet

Pour en 
savoir plus

Intermarché Boyer
sur Facebook

https://www.facebook.
com/intermarcheboyer

POTAGE CH’TI
À la bière...

Par : Franck Hénot     Photo : Franck Hénot (Intermarché Boyer)

ACCOMPAGNEMENT

150 de gouda Old 
Amsterdam

(un paquet) en 
petits cubes

1 tasse de croûtons

1 tasse de petits 
cubes de jambon 

blanc 

1 tasse de crème 
fraîche (Liberté)

1/2 tasse de persil 
frais ciselé
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AGRESSIONS AU VILLAGE
Qui aura le dernier mot sur la violence?

Par : Roger-Luc Chayer     Photos : Wikimédia.org et Ville de Montréal

Depuis quelques mois, 
la violence à l’endroit de 
certaines personnes iden-
tifiées à la communauté 
gaie, dans le Village à Mon-
tréal, est telle, qu’un vas-
te mouvement de révolte 
s’organise afin de repren-
dre, et vite, le contrôle de 
la situation.

Les cas d’attaques de grou-
pes ou d’individus contre 
des hommes gais à Mon-
tréal sont plus fréquents que 
jamais et les conséquences 
sont dévastatrices pour un 
quartier autrefois réputé 
comme un des plus sécuri-
taires et paisibles au Cana-
da. Les photos des victimes 
ensanglantées circulent sur 
les réseaux sociaux et dé-
montrent la gravité de ces 
actes qui ne sont plus isolés, 
c’est une évidence.

Selon le Commandant Vin-
cent Richer, du Service de 
Police de Montréal, certai-
nes victimes de violence ou 
d’intimidation hésitent ou 
refusent de porter plainte à 
la police et de ce fait, ne per-
mettent pas à ceux qui sont 
responsables de la sécurité 
dans le Village de savoir ce 
qui s’y passe. Afin de faciliter 
la prise de rapports de vio-
lence, le SPVM offre en ligne 
un service de dépôt de plain-
te qui évite aux victimes de se 
rendre au poste. Un moyen 
efficace mais peu connu 
qui peut aider les victimes 
à dénoncer les agressions.

De plus, le Collectif offre un 
service d’accompagnement 
des victimes vers le poste de 
police le plus proche de ma-
nière à toujours soutenir ces 
personnes au moment où

elles sont les plus vulnéra-
bles.

La force de ce Collectif vient 
de la volonté clairement ex-
primée de régler le dossier 
avec des gestes concrets, 
rapides et efficaces. Il se pré-
sente comme une sorte de 
contre-poids à la violence 
dans le Village et une de ses 
qualités est d’être organisé 
tout à fait bénévolement par 
des gens qui ont à coeur cet-
te cause. Il ne s’agit pas ici 
d’un groupe communautaire 
qui exige des subventions 
pour agir, comme il en exis-
tait par le passé, mais bien 
d’un Collectif qui ne compte 
que sur la bonne vieille huile 
de coude pour redonner à 
notre Village son insoucian-
ce d’antan. En cela, le Collec-
tif pourra compter sur Gay 
Globe Média pour l’appuyer.

Pour en 
savoir plus

Collectif Carré Rose Montréal

https://www.facebook.com/collec-
tif.carrerose.montreal

En plus des agressions phy-
siques, bien qu’on en parle 
peu, les actes d’intimidation 
de la part d’individus, de 
prostitués de rue, de drogués 
ou de personnes atteintes 
de maladies mentales font 
aussi partie du lot des actes 
pour lesquels il est devenu 
urgent d’agir, selon le Collec-
tif Carré Rose Montréal, un 
regroupement de personnes 
souhaitant prendre en main 
la sécurisation du Village.

Une des pistes de solutions 
proposées par ce Collectif 
est l’accompagnement vers 
la police de manière à per-
mettre aux autorités d’inter-
venir plus rapidement sur 
les scènes de crimes, pour 
lui donner aussi les moyens 
de mieux répartir les effectifs 
policiers aux heures les plus 
sensibles.
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DERNIER VOYAGE
La fin de l’enfer en prison pour Stéphane G.

Par : Stéphane G.     Photo : Wallsave.com et 3news.co.nz

Tout allait bien! Lorsque 
j’étais détenu dans mon 
centre régulier, jusqu’à ce 
qu’on vienne me chercher 
pour me transférer dans la 
prison de transit...

En attendant ma libération 
totale suite à mon rapatrie-
ment, je suis dans un hor-
rible endroit où la quasi-to-
talité des détenus n’y sont 
qu’en transit, en attente 
d’être transférés soit vers 
leur institution de détention 
permanente ou soit déportés 
comme moi dans leur pays 
d’origine.

Ici les règlements sont appli-
qués au point et à la virgule 
par un personnel déplaisant 
ayant plus de respect pour 
du bétail que pour les êtres 
immondes que nous som-
mes comme détenus.

Après deux années complètes 
passées dans un programme 
de réhabilitation en compa-
gnie d’autres détenus cher-
chant à s’améliorer, j’avais 
oublié qu’en quittant le cen-
tre Jackson j’allais de nou-
veau avoir affaire aux loups 
qui, généralement, peuplent 
les prisons de l’État. Je suis 
arrivé ici rempli de confiance 
en la fin si proche et j’aurais 
du être plus prudent. Com-
me le dit si bien Jean de la 
Fontaine, «cette leçon vaut 
bien un fromage sans doute». 
Alors j’avale durement ma 
bêtise en me disant que ça 
ne durera pas éternellement. 
Deux semaines tout au plus. 

Reste maintenant à savoir 
comment ça se passera avec 
l’immigration, priez pour moi 
afin que je rentre au plus 
vite au pays, sain et sauf.

NDLR: Cette chronique sera 
la dernière de Stéphane  
puisque son aventure com-
me détenu aux États-Unis 
est terminée. Il nous accor-
dera toutefois une entrevue 
sous peu afin de dévoiler 
sa véritable identité et nous 
raconter, à visage découvert, 
ce qui l’aura mené vers une 
si longue peine et l’impact 
sur sa vie d’artiste. Un arti-
cle à lire absolument dans 
notre prochaine édition.

Pour en 
savoir plus
Réhabilitation de

détenus
http://rehabilitationexde-
tenus2007.blogspot.ca/

Il faut être constamment vi-
gilant car plusieurs gardiens 
prennent un vif plaisir à 
donner des rapports discipli-
naires continuels pour nous 
placer en détention solitaire 
le plus longtemps possible.

C’est la loi de la jungle qui 
règle en Roi et maître ici. 
Dès mon arrivée je me suis 
fait voler mes souliers d’une 
valeur de 60$, alors que je 
siestais. Consterné par le 
vol, je suis allé rapporter l’in-
cident au gardien en devoir 
du dortoir et sa réponse à été 
«Bienvenu en prison».

Et sans le savoir, je venais 
de briser le code de conduite 
des détenus qui nous inter-
dit de rapporter un incident 
et surtout de demander de 
l’aide aux gardiens. Il faut 
s’occuper de ça entre nous!
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CES GRANDS HOMOS
Qui ont fait le monde d’aujourd’hui

Par : fr.wikipédia.org     Images : Wikimédias.org

Jacques Stuart (19 juin 
1566 – 27 mars 1625) est 
roi des Écossais sous le 
nom de Jacques VI à par-
tir du 24 juillet 1567, 
ainsi que roi d’Angleterre 
et d’Irlande sous le nom 
de Jacques Ier (James Ier 
Stuart en anglais) à partir 
du 24 mars 1603.

Jacques règne en union per-
sonnelle sur les trois royau-
mes, qui conservent leur 
indépendance et leurs insti-
tutions propres, jusqu’à sa 
mort. Son règne en Écosse, 
le plus long de l’histoire du 
pays (57 ans et 246 jours), 
s’avère couronné de succès 
dans l’ensemble, mais il ren-
contre davantage de difficul-
tés en Angleterre : il s’oppose 
fréquemment au Parlement 
anglais et fait l’objet de plu-
sieurs tentatives d’assassi-

ric II de Danemark, alors 
âgée de quatorze ans. Tou-
tes les sources s’accordent 
à présenter Jacques com-
me éperdument amoureux 
d’Anne durant les premières 
années de leur union, lui 
témoignant une patience et 
une affection permanentes. 

Durant toute sa vie, Jac-
ques entretient d’étroites 
relations avec des courtisans 
masculins, plus particulière-
ment avec Esmé Stuart, fait 
duc de Lennox, Robert Carr, 
fait comte de Somerset, et 
George Villiers, fait duc de 
Buckingham.

La nature exacte de ces rela-
tions fait débat chez les his-
toriens. Selon certains, ces 
trois hommes ont été amants 
du roi, alors que d’autres re-
jettent cette hypothèse.

Cameroun : Roger 
Jean-Claude Mbédé, mort 
d’avoir été homosexuel

(France 24)

Il était devenu un symbo-
le, à son corps défendant. 
Roger Jean-Claude Mbédé, 
condamné en avril 2011 à 
trois ans de prison pour ho-
mosexualité, est décédé le 10 
janvier dans le petit village 
de Ngomou, près de Yaoun-
dé, au Cameroun. Alors qu’il 
avait été libéré sous caution 
en 2012, son affaire, deve-
nue emblématique pour les 
défenseurs des droits des 
homosexuels, devait être la 
première jugée par la Cour 
suprême. Pour l’une de ses 
avocates, l’homme de 35 
ans, qui souffrait d’un can-
cer des testicules diagnosti-
qué en juillet 2013, est mort 

«séquestré» par sa famille.

Pour en 
savoir plus

Jacques VI d’Écosse et 1er d’Angle-
terre

http://fr.wikipedia.org

nat, dont la Conspiration 
des poudres en 1605. Cultu-
rellement, « l’âge d’or » élisa-
béthain se poursuit durant 
la « période jacobite », avec 
des écrivains comme William 
Shakespeare, John Don-
ne, Ben Jonson ou Francis 
Bacon. Jacques lui-même 
est l’auteur de plusieurs 
traités et recueils de vers, et 
il est à l’origine de la traduc-
tion de la Bible qui porte son 
nom, la Bible du roi Jacques.

Durant sa jeunesse, Jacques 
avait été loué pour sa chaste-
té car il montrait peu d’inté-
rêt pour les femmes; après la 
mort de Lennox, il continue 
à préférer la compagnie des 
hommes. Un mariage appro-
prié est toutefois nécessaire 
pour renforcer sa monarchie 
et le choix se porte sur Anne, 
la fille cadette du Roi Frede-
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CHLAMYDIA ET HERPÈS
Remontée spectaculaire chez les pré-ados

Par : Nouvelobs.com     Image et photo : Gay Globe Magazine et Theguardian.com

Une enquête menée par 
le ministère de la Santé 
au Royaume-Uni révèle 
que plus de 5 000 jeunes 
sous la majorité sexuelle 
sont atteints d’infections 
sexuellement transmissi-
bles.

5 386 adolescents de moins 
de 15 ans se sont rendus 
chez le médecin pour une 
IST. C’est l’équivalent de 15 
visites chaque jour. Au-delà 
du fait qu’il s’agit d’actes 
pratiqués en-dessous de la 
majorité sexuelle, c’est l’ex-
plosion des infections à me-
sure qu’on s’approche des 
15 ans qui ressort de cette 
analyse. En effet, si certains 
patients n’avaient que 11 
ans lors de leur infection, la 
plus grande part des consul-
tations est réalisée auprès 
d’adolescents de 15 ans.

On peut également miser 
sur un problème d’éducation 
sexuelle pour les adolescents 
plus âgés. Car les infections 
touchant ce public sont va-
riées : de l’herpès génital à 
la gonorrhée en passant par 
les verrues génitales. L’infec-
tion au Chlamydia remporte 
sans conteste la palme de la 
bactérie la plus transmise 
chez les mineurs. Chez les 
adolescents ayant atteint la 
majorité sexuelle, on voit là 
encore le nombre de consul-
tations exploser: plus de 
10,300 jeunes de 16 ans et 
presque 18,000 adolescents 
de 17 ans sont concernés. 
Pour réduire le risque d’être 
infecté, il suffit de porter un 
condom. L’agence rappelle 
qu’un dépistage régulier per-
met de diminuer les consé-
quences d’une infection 
sexuellement transmissible.

Le pape veut une nou-
velle approche envers les 

enfants de parents
homosexuels

(RTL)

Le pape François a demandé 
de reconsidérer le comporte-
ment de l’Église Catholique 
vis à vis des enfants des cou-
ples homosexuels, mettant 
en garde contre une attitude 
qui reviendrait à «inocu-
ler un vaccin contre la foi». 
Bien que l’Église ait souvent 
été en conflit avec les LGB 
sur le mariage homosexuel 
et l’homosexualité, les ten-
tatives d’ouverture du pape 
François ont été appréciées. 
En juillet, il avait fait un ges-
te en direction des gays en 
déclarant : «si quelqu’un est 
gay et cherche le Seigneur 
avec sincérité, qui suis-je 

pour le juger?»

Pour en 
savoir plus
Chlamydia et Herpès

http://sante.gouv.qc.ca/problemes-
de-sante/chlamydia/

http://sante.gouv.qc.ca/problemes-
de-sante/herpes-genital/

Le nombre d’enfants atteints 
d’infections sexuellement 
transmissibles a doublé en 
dix ans. Mais les chiffres res-
tent inquiétant selon l’agen-
ce britannique, d’autant plus 
que de nombreux cas pour-
raient n’être pas signalés. 
En effet, le rapport de Public 
Health ne tient compte que 
des cas signalés lors de visi-
tes médicales. Les jeunes 
malades mais non soignés, 
par peur d’en parler ou par 
ignorance, ne sont donc pas 
inclus dans ces statistiques.  
Les experts précisent que, 
dans le cas des enfants âgés 
de moins de 13 ans, il s’agit 
plus vraisemblablement 
d’abus sexuels que d’une 
sexualité active. Mais certai-
nes associations dénoncent 
l’accès de plus en plus sim-
ple à des images de nature 
pornographiques en ligne.

ALERTE SANTÉ



GAY GLOBE MÉDIA
Depuis huit ans Premier média gai au Québec

Par : Roger-Luc Chayer     Photo : Gay Globe Magazine

Chaque année, nous 
avons le plaisir de vous 
annoncer, chers lecteurs 
et clients, les résultats du 
positionnement global de 
Gay Globe Média.

Dans un marché toujours 
compétitif comme celui de la 
communauté gaie, pour que 
les sujets traités par un mé-
dia puissent trouver le meil-

arrive premier au Québec 
dans les médias gais et si-
tes Internet s’adressant à la 
communauté gaie. En effet, 
selon Alexa, chiffres corro-
borés par le site Website-
traffic (deux organisations 
indépendantes), la valeur de 
chaque visiteur était estimée 
à 74,52$/mois pour Gay Glo-
be alors qu’elle n’était que de 
29,20$/mois pour Fugues.

La valeur quotidienne du 
site de Gay Globe était de 
1788,50$ alors que pour 
Fugues elle était de 700,80$. 
Quand au positionnement 
global, Gay Globe se plaçait 
à la 453,879ème position, 
Fugues à la 1,337,036ème 
pour une journée. L’absolue 
étant le #1. Gay Globe oc-
cupe parfaitement la tête de 
son marché encore en 2014!

leur positionnement possible 
et pour que les clients ob-
tiennent les meilleurs résul-
tats sur la diffusion de leurs 
pubs, un média doit toujours 
s’assurer de mettre en place 
les stratégies les plus effica-
ces pour arriver au plus près 
du premier rang. C’est donc 
avec plaisir que le Groupe 
Gay Globe annonce que pour 
une 8ème année de suite, il
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CHRONIQUE AUTO
Les constructeurs automobiles foncent

Selon : L’informatique.com     Photo : Gencept.com

Entre les voitures connec-
tées, les véhicules qui se 
parquent tout seuls, des 
capteurs de plus en plus 
innovants, les construc-
teurs automobiles misent 
tout sur l’innovation pour 
séduire les conducteurs.
Si nos voitures ont foncière-
ment peu changées dans les

marquage au sol pour sa-
voir si le chauffeur s’écarte 
de sa file, des radars pour 
évaluer la distance du pro-
chain véhicule ou encore 
un capteur pour détecter un 
véhicule dans l’angle mort. 
Du côté de BMW, sa nou-
velle i3 électrique aidera son 
chauffeur à trouver une pla-

ce de stationnement, mais 
sera aussi capable de se 
garer automatiquement. Si 
ces innovations sont encore 
rares, les annonces d’Ap-
ple et Google pour qu’iOS 
et Androïde s’adaptent aux 
voitures risquent de donner 
un nouveau coup de fouet à 
l’innovation.

Pour en 
savoir plus

Le Guide de l’auto usagée
au Québec

http://www.guideautoweb.
com/occasions/

dernières années, elles ont 
tout de même vécu une sa-
crée révolution  avec l’arri-
vée des nouvelles technolo-
gies. C’est ainsi que Chrysler 
équipe en série sa nouvelle 
berline 200 de systèmes de 
sécurité comme des camé-
ras vidéo incrustées dans le 
pare-brise pour détecter le



Piri Piri Plateau
C’est reparti!

Par : GayGlobeMag     Photo : Piri Piri

Denis Coderre, Maire de Montréal et de l’Arrondissement 
Ville-Marie, s’est déplacé le 14 février pour lancer la Marche 
du Collectif Carré Rose Montréal contre la violence et l’homo-
phobie dans le Village, en compagnie du conseiller du Dis-
trict de St-Jacques, Richard Bergeron. Plus de 600 partici-
pants s’étaient donné rendez-vous Chez Mado pour ensuite 
occuper la rue Ste-Catherine Est jusqu’à Papineau. Le Maire 
Coderre a annoncé de nombreuses nouvelles mesures visant 
à sécuriser définitivement le Village et a souligné l’apport 
exceptionnel des policiers du poste 22 et du Commandant 
Vincent Richer. Le discours intégral du Maire est diffusé 
sur GGTV au http://www.gayglobe.us/coderre140214.html

Le plus populaire des restos portugais de Montréal, reconnu 
surtout pour son fabuleux poulet grillé sur le BBQ aux sa-
veurs du sud, annonce que sa succursale du Plateau Mont-
Royal située au  415, rue Mont-Royal Est, est maintenant 
rouverte et prête à recevoir ses clients suite aux rénovations 
importantes des dernières semaines. «Venez voir les travaux, 

vous allez adorer», déclarait Antoine le propriétaire.
Piri Piri est une chaîne de restos si populaires sur le Plateau 
et dans Rosemont qu’il figure parmi les points de distribu-
tion du magazine Gay Globe les plus populaires dans ces 
arrondissements. La visite s’impose, le goût des spécialités 

vous convaincra c’est garanti!

Denis Coderre
Le Maire «pop»!
Par : GayGlobeMag     Photo : GayGlobeMag
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FINI L’HÉPATITE C?
Un traitement guérit 98% des patients

Par : La Presse     Photo : Interpharma.ch et Soshepatites.org

Un nouveau cocktail de 
deux médicaments s’est 
avéré très efficace contre 
l’hépatite C, selon les ré-
sultats mercredi d’un essai 
clinique montrant que cet-
te infection chronique du 
foie, qui a tué plus d’Amé-
ricains que le sida, serait 
en passe d’être vaincue.

Cette étude, qui porte sur la 
combinaison de deux anti-
viraux pris oralement, le 
daclatasvir et le sofosbuvir, 
respectivement des labo-
ratoires pharmaceutiques 
Bristol Myers Squibb et 
Gilead Sciences, a entraîné 
un taux de guérison de 98% 
sans effet secondaire im-
portant. «Les médicaments 
standard contre la maladie 
vont connaître une amélio-
ration considérable d’ici l’an-
née prochaine, conduisant à

patite C, la souche la plus 
fréquente aux États-Unis, et 
n’ayant reçu aucun traite-
ment préalable, 98% ont été 
guéris.

De même, 98% des 41 pa-
tients encore infectés après 
une triple thérapie conven-
tionnelle n’avaient plus 
aucune trace du virus dans 
leur sang trois mois après la 
fin du traitement expérimen-
tal. Le taux de guérison a été 
similaire chez les 44 autres 
participants à l’étude, infec-
tés par les génotypes 2 et 3 
du virus, moins communs 
aux États-Unis. Les partici-
pants ont pris quotidienne-
ment une combinaison de 
60 milligrammes de dacla-
tasvir et 400 milligrammes 
de sofosbuvir, avec ou sans 
ribavirin, pendant trois à six 
mois.

Le traitement de l’hépatite C 
sera aussi considérablement 
simplifié, passant de 18 
comprimés par jour plus une 
injection hebdomadaire, à 
un ou deux comprimés quo-
tidiens, souligne-t-il. Selon 
les Centres fédéraux améri-
cains de contrôle et de pré-
vention des maladies (CDC), 
moins de 5% des 3,2 mil-
lions d’Américains atteints 
d’hépatite C ont été guéris. 
Les CDC estiment aussi que 
de 50 à 75% ignorent être 
infectés, le plus souvent par 
des injections de drogue, des 
transfusions de sang conta-
miné dans les années 70 
et 80, ou par des contacts 
sexuels. 

Au moins 185 millions de 
personnes sont infectées par 
le virus de l’hépatite C dans 
le monde.

Pour en 
savoir plus

Hépatite C

http://fr.wikipedia.org/wiki/
H%C3%A9patite_C

http://www.hepatitesressources.
com/hepatite-c

http://www.phac-aspc.gc.ca/hepc/
index-fra.php

des avancées sans précé-
dent dans le traitement des 
malades», déclare le Dr Mark 
Sulkowski, directeur du 
Centre des hépatites virales 
de la faculté de médecine Jo-
hns Hopkins. L’essai clinique 
de phase deux a été mené 
sur 211 hommes et femmes 
infectés par l’une des trois 
principales souches du virus 
responsable de cette infec-
tion hépatique chronique, 
qui conduit à la cirrhose et 
au cancer du foie, nécessi-
tant une greffe de cet organe.

Ce cocktail a été efficace, 
même chez les patients diffi-
ciles à traiter, pour qui la tri-
ple thérapie conventionnelle 
(telaprevir ou boceprevir, 
plus peginterferon et ribavi-
rin), a échoué. Parmi les 126 
participants infectés par le 
génotype 1 du virus de l’Hé-
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LE VILLAGE
Une photo vaut mille mots

Par : Gay Globe Magazine     Photo : Wikimédia et Roger-Luc Chayer

Parce qu’une simple ima-
ge vaut mille mots, voici 
notre nouvelle chronique 
«Images du Village», pour 
que vous soyez les témoins 
de son évolution...

À gauche à partir du haut: Fa-
çade du Complexe Sky, lieux 
de nombreuses agressions 
homophobes récentes. Lumière 
rouge ajoutée derrière la pla-

que commémorative au
Parc de l’Espoir.

Au centre: Le vandalisme à 
l’honneur, que l’on présente 
coin Amherst/Ste-Cath et le 
nouveau St-Hubert refait à 

neuf intérieur et extérieur.
À droite: Façade du

Sauna G.I. Joe

Pour en 
savoir plus

Village gai de Montréal et
Arrondissement Ville-Marie

http://fr.wikipedia.org/wiki/Villa-
ge_gai_%28Montr%C3%A9al%29
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LES «GROS MOTS»
L’âgisme chez les jeunes hommes gais

Commentaire par : Roger-Luc Chayer     Photos : Huffington Post

Une situation de plus 
en plus répandue fait son 
apparition sur les réseaux 
sociaux gais au Québec et 
c’est le spectre honteux 
de l’âgisme chez les jeunes 
gais. J’ai donc décidé d’en 
parler ouvertement et de 
donner une bonne leçon à 
ces jeunes arrogants qui ne 
connaissent rien de notre 
histoire communautaire.

C’est donc suite à de nom-
breuses plaintes reçues 
d’utilisateurs de sites de 
rencontres comme Gay411 
ou Priape que j’ai décidé d’al-
ler y voir d’un peu plus près 
pour découvrir, à ma plus 
grande stupéfaction, que 
plusieurs profils de jeunes 
qui recherchent des rencon-
tres violent la Charte québé-
coise des droits et libertés et 
font dans un âgisme évident.

sexuelle, l’état civil, l’âge». 
Les tribunaux québécois 
condamnent et mettent à 
l’amende ceux qui commet-
tent l’âgisme.

Or, en voyant des dizaines 
d’annonces sur ces sites 
qui disaient essentiellement 
«vieux s’abstenir» ou «j’ai 
déjà un père et un grand-
père, vieux décâlissez», il 
est devenu évident que 
l’arrogance de certains jeu-
nes gais vient directement 
de leur ignorance des com-
bats des plus vieux, pour 
leur permettre aujourd’hui 
de pouvoir bénéficier de ces 
libertés qu’ils ne savent clai-
rement pas apprécier.

Ce sont les plus matures des 
hommes gais qui se sont bat-
tus pour faire retirer des dic-
tionnaires médicaux la men-

tion de l’homosexualité com-
me maladie mentale, qui ont 
forcé le Gouvernement à ap-
prouver la trithérapie pour 
sauver des vies alors que les 
gais mourraient par dizai-
nes chaque semaine, qui ont 
exigé l’inclusion de l’orienta-
tion sexuelle dans la Charte, 
qui ont fait reconnaître les 
conjoints de même sexe à 
la Régie des Rentes du Qué-
bec, qui ont réussi à obtenir 
d’abord l’union civile pour 
les couples gais et ensuite le 
droit au mariage, etc...

Si, plutôt que de vouloir 
exclure les anciens, ils pen-
saient à les respecter tout 
simplement quand on les 
croise, le monde gai ne s’en 
porterait que mieux. Parce 
qu’il y a aussi la solution du 
bon vieux coup de pied au cul 
mais ça, c’est une autre loi!

Pour en 
savoir plus

Âgisme et droits de la
personne

http://fr.wikipedia.org/
wiki/%C3%82gisme

www.cdpdj.qc.ca/

Qu’est-ce que l’âgisme au 
juste? Selon Wikipédia: 
«L’âgisme regroupe toutes 
les formes de discrimination, 
de ségrégation, de mépris 
fondées sur l’âge. Selon le 
Glossaire du site Stop Discri-
mination publié par l’Union 
européenne, l’âgisme est un 
«préjugé contre une personne 
ou un groupe en raison de 
l’âge». Selon l’Observatoire 
de l’âgisme, l’âgisme est à 
l’âge ce que le sexisme est au 
sexe ou ce que le racisme est 
aux races.»

La Charte québécoise va 
plus loin: «Article 10: Toute 
personne a droit à la recon-
naissance et à l’exercice, en 
pleine égalité, des droits et 
libertés de la personne, sans 
distinction, exclusion ou pré-
férence fondée sur la race, la 
couleur, le sexe, l’orientation
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DÉCOUVERTE
La lipodystrophie ne vient pas de la thérapie!

Par : Larecherche.fr     Photos : Lerecherche.fr et Internationalrefractiveconsultants.com

De nombreuses person-
nes séropositives souffrent 
d’une répartition anormale 
des graisses dans leur or-
ganisme. Cette pathologie, 
jusqu’à présent souvent 
attribuée aux traitements, 
serait en fait provoquée 
par le VIH.

Joues creusées, membres 
et fesses amaigris, ventre et 
cou gonflés, seins volumi-
neux: autant de symptômes 
de «lipodystrophie», réparti-
tion anormale de la masse 
graisseuse qui déforme le 
corps de nombreux séro-
positifs. Jusqu’ici, ce syn-
drome était principalement 
attribué aux médicaments 
antirétroviraux. «Environ 5% 
des patients arrêtent leur 
traitement pour cette rai-
son», estime Mark Wainberg, 
de l’université McGill.

Problème : le VIH n’infecte 
pas les adipocytes. Donc, si 
la Vpr est impliquée dans la 
lipodystrophie observée chez 
les séropositifs, il faut qu’elle 
circule dans le sang pour 
atteindre ce type de cellules.  
Dans un premier temps, les 
biologistes ont donc analysé 
le sang de 156 séropositifs. 

Résultat: la Vpr était pré-
sente chez 96% d’entre eux. 
Elle a même été détectée 
chez 88% des séropositifs 
présentant un taux sanguin 
de VIH devenu indétecta-
ble grâce aux traitements 
antirétroviraux. «Cela impli-
que que les exemplaires du 
VIH tapis à l’état dormant 
dans les réservoirs de l’orga-
nisme libèrent constamment 
de la Vpr», indique Ashok 
Balasubramanyam, qui a 
dirigé ce travail.

«Un des concepts particuliè-
rement nouveau avancé par 
cette étude est que, malgré 
une thérapie antirétrovirale 
active et efficace, des formes 
solubles de Vpr seraient pro-
duites à partir de réservoirs 
viraux et que ces protéines 
pourraient agir à distance», 
déclare Éric Cohen. Si ces 
résultats sont validés chez 
l’humain, ils justifieraient 
le développement d’appro-
ches thérapeutiques ciblant 
la protéine Vpr. On pourrait 
imaginer le développement 
d’anticorps neutralisant la 
Vpr. «Notre étude renforce 
aussi l’urgence d’un traite-
ment réellement curatif pour 
le VIH, capable d’éradiquer 
toute trace du virus y com-
pris dans les réservoirs dans 
lesquels il se cache», conclut 
le professeur Ashok Balasu-
bramanyam.

Pour en 
savoir plus

Lipodystrophie
http://fr.wikipedia.org/wiki/

Lipodystrophie

VIH/SIDA
http://fr.wikipedia.org/wiki/VIH

D’où l’intérêt de l’étude 
menée à l’institut de méde-
cine Baylor, à Houston, aux 
États-Unis: elle suggère 
l’implication d’une protéine 
du virus, la «Vpr», notam-
ment dans la perte de mas-
se graisseuse. Des études 
in vitro avaient montré que 
la Vpr perturbe l’action de 
deux protéines indispensa-
bles au bon fonctionnement 
du métabolisme des lipides: 
la protéine GR, qu’elle surs-
timule, et la protéine PPAR-
g, qu’elle réprime. 

Or, dans les cellules du tissu 
graisseux, les adipocytes, ce 
double phénomène de stimu-
lation et de répression peut 
accentuer la lipolyse, autre-
ment dit la fonte des réserves 
de graisses, avec pour consé-
quence une libération ac-
crue de lipides dans le sang.



GAYGLOBEMAGAZINE                                                                                  20                                                                                              WWW.GGLOBETV.COM

VIE DE STARS
Ces vedettes qui sortent du placard

Par : Roger-Luc Chayer, selon Wikipédia     Photos : Google et renegadecinema.org

Nous sommes toujours à 
la recherche d’exemples 
humains positifs pour ins-
pirer notre jeunesse gaie et 
cette nouvelle chronique 
vous présentera, à chaque 
édition, de grands noms 
de stars qui ont fait leur 
«coming-out»... Et ces stars 
ne sont pas les moindres 
vous verrez!

Richard Chamberlain est 
un acteur américain né le 31 
mars 1934 à Beverly Hills, 
Californie (États-Unis). Il 
commence sa carrière par 
une formation d’acteur clas-
sique. Il va faire l’armée en 
Corée, où il passe 16 mois 
avant de revenir à sa forma-
tion initiale d’acteur. Il parti-
cipe en 1959 à un épisode du 
célèbre Alfred Hitchcock pré-
sente. Le soap hospitalier «Le 
Jeune Docteur Kildare», dont

Raymond William Stacy 
Burr, né le 21 mai 1917 à 
New Westminster, en Colom-
bie-Britannique, Canada et 
décédé des suites d’un can-
cer, le 12 septembre 1993 à 
Sonoma, en Californie, est 
un acteur canadien. Il est 
surtout connu pour ses rôles 
dans les séries télé «Perry Ma-
son» et «L’Homme de fer». En 
1967, Raymond Burr débute 
une nouvelle série policière

qui remportera un énorme 
succès: «L’homme de Fer». 
Il incarnera ce rôle pendant 
huit années, puis à l’occa-
sion d’un ultime téléfilm «Le 
Retour de l’homme de fer», 
en 1993. En 1977, Raymond 
Burr incarne R. B. Kingston, 
un magnat de la presse, dans 
la série «Kingston: Confiden-
tial», mais cette dernière ne 
durera qu’une saison.

Atteint d’un cancer du côlon 
qui va dégénérer, Raymond 
Burr finira sa vie dans un 
fauteuil roulant et s’éteindra 
le 12 septembre 1993, dans 
son ranch de Sonoma (Cali-
fornie) non sans avoir tourné 
trois «Perry Mason» en plus 
du téléfilm «Le Retour de 
l’homme de fer». Il vivait avec 
son ami et collègue, Robert 
Benevides, avec qui il a par-
tagé 35 années de sa vie.

Pour en 
savoir plus

Richard Chamberlain et
Raymond Burr

http://en.wikipedia.org/wiki/
Richard_Chamberlain

http://en.wikipedia.org/wiki/Ray-
mond_Burr

il interprète le rôle titre, le 
sacre idole du public fémi-
nin. Il y croise Linda Evans 
qui lui servira longtemps de 
petite amie fictive lors d’ap-
paritions publiques.

Les années 1980 marquent 
la nouvelle dimension de 
Chamberlain en le sacrant 
acteur des grandes produc-
tions de télévision. Ainsi, on 
peut le voir dans le feuilleton 
«Shogun», puis, en 1983, il 
est le père Ralph de Bricas-
sart dans «Les oiseaux se ca-
chent pour mourir». La série 
fut un véritable succès dans 
le monde entier. Après avoir 
révélé sa bisexualité dans 
un coming out alors qu’il est 
âgé de 69 ans, il participe à 
un grand nombre de produc-
tions télévisuelles, souvent 
basées sur les histoires du 
Japon ou du Far West.
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YVES NAVARRE
20 ans plus tard...

Par : Pierre Salducci     Photos : Wikimédia.org

Romancier à succès, star 
médiatique et populaire, il 
a incarné l’espoir, l’affir-
mation et la liberté pour 
des milliers d’homosexuels 
pendant plus de deux dé-
cennies avant de finir sa 
vie tragiquement. 

Véritable figure mondaine, 
intronisé icône gay pres-
que malgré lui, que reste-
t-il d’Yves Navarre vingt 
ans après sa mort? Alors 
que ni ses éditeurs histori-
ques ni les grands médias 
ne jugent utile de lui ren-
dre le moindre hommage, 
voici que le souvenir du 
prix Goncourt 1980 refuse 
de disparaître et que l’écri-
vain revient sur le devant 
de la scène, à l’initiative de 
quelques fidèles et grâce 
au soutien inconditionnel 
de ses anciens lecteurs.

Né en 1940, Yves Navarre 
surgit dès 1971 avec un 
premier roman, Lady Black, 
publié chez Flammarion. 
Il a tout juste 30 ans et a 
déjà écrit dix-sept romans 
auparavant mais aucun n’a 
jamais trouvé preneur. Pour 
lui, c’est la délivrance. Il quit-
te le milieu de la publicité où 
il exerçait comme concep-
teur rédacteur et se consa-
cre à temps plein à l’écriture. 
Il signera en tout une tren-
taine de romans, mais aussi 
des pièces de théâtre, des 
poèmes, des chansons, des 
livres pour enfants. 

Dès ses premiers livres, il 
aborde librement le thème 
de l’homosexualité et choque 
par sa liberté de ton dans 
une France conservatrice 
pour qui le sujet est toujours 
tabou.

Plus on le lui reprochera et 
plus il s’obstinera, refusant 
le silence, refusant de se tai-
re. Il a déjà beaucoup vécu, 
et il a aussi souffert. Il a une 
revanche à prendre sur la 
vie, il a du temps à rattraper 
sur toutes ces années où il 
s’est senti bâillonné par le 
refus des uns et des autres.

Les années soixante-dix 
feront de lui une véritable 
étoile montante. On se l’ar-
rache. Il devient l’écrivain 
à la mode, fréquente les 
grands de ce monde. Il est 
l’ami du tout Paris branché 
et people. Il pose nu à plu-
sieurs reprises et publie ses 
photos dans des magazines 
branchés ou des albums de 
personnalités, au grand dam 
des âmes bien pensantes.

Suite à la page 23

Pour en 
savoir plus

Yves Navarre
http://fr.wikipedia.org/wiki/

Yves_Navarre
Facebook

https://www.facebook.com/Yves-
Navarre

Pour ceux qui n’ont pas 
connu cette époque, il est dif-
ficile d’imaginer aujourd’hui 
à quel point Yves Navarre a 
été célèbre, à quel point il 
était important, combien il a 
été aimé, louangé et consul-
té. À la vue du peu de traces 
qu’ont laissé sa vie et son 
œuvre dans l’espace public, 
on pourrait presque pen-
ser qu’il n’a jamais existé. 
Où sont les médiathèques, 
les collèges ou les rues à 
son nom ? Pourtant, rares 
sont les écrivains français 
parmi les contemporains 
de Navarre dont l’oeuvre et 
le parcours ont eu un tel 
rayonnement à la fois natio-
nal et international. Même 
les auteurs les plus célèbres 
d’aujourd’hui sont loin d’at-
teindre la popularité et l’im-
pact qu’a connus cet homme 
en son temps. 
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POUTINE MÉLANGE TOUT
Homosexualité ou culture gaie?

Par : Roger-Luc Chayer     Photos : Tourisme Montréal et Wikipédia.org

Le président de la Russie, 
Vladimir Poutine, à l’ori-
gine de la promulgation de 
la loi contrant l’expression 
gaie, semble confondre 
orientation sexuelle avec 
culture.

C’est du moins la seule 
conclusion à laquelle doit 
arriver toute personne dotée 
d’un raisonnement normal 
en lisant les déclarations 
du Président de la Russie, 
quand il tente d’expliquer sa 
nouvelle loi.

Or, ce qui saute aux yeux 
pour les observateurs at-
tentifs, c’est que M. Pou-
tine semble de plus en plus 
confondre l’homosexua-
lité, qui est une orientation 
sexuelle, avec la vie gaie, qui 
relève souvent bien plus de 
la culture et des modes.

Il est reconnu par la presque 
totalité des pays d’occident 
que la culture gaie, expri-
mée par des personnes de la 
communauté gaie, n’a rien 
à voir avec la sexualité mais 
bien plus avec le sentiment 
culturel. Par exemple, si la 
chorale gaie de Montréal se 
donne en concert à la Place 
des Arts, est-ce qu’il faudrait 
conclure que le bâtiment est 
homosexuel et couche avec 
d’autres bâtiments?

Je sais, la question est ab-
surde, mais c’est ainsi que 
semble penser le Président 
de la Russie, quand il pré-
tend, avec l’adoption de sa 
loi anti-gais, que l’expres-
sion de notre appartenance 
et de notre culture passe 
obligatoirement par le lit et 
les relations sexuelles, sans 
parler de la pédophilie.

Quand Xavier Dolan tourne 
un film, qu’il le présente à 
Cannes et qu’il remporte un 
prix international pour sa fa-
çon de traiter d’un sujet via 
le cinéma, est-ce qu’on parle 
de son exploit comme sexuel 
ou culturel? Dolan est pour-
tant archi-gai, hyper-homo!

C’est cette confusion des 
genres et la méconnaissance 
de nos réalités qui a suscité 
la réaction des 27 prix Nobel 
qui écrivaient récemment 
au Président Poutine pour 
lui expliquer que sa loi, telle 
qu’appliquée et comprise par 
les autorités, ne fait que bri-
mer et empêcher toute une 
communauté culturelle de 
s’exprimer et de créer. Dans 
cette logique, toute l’oeuvre 
de Tchaïkovski devrait être 
détruite, ce célèbre composi-
teur russe était aussi homo!

Pour en 
savoir plus

Vladimir Poutine

http://fr.wikipedia.org/wiki/Vladi-
mir_Poutine

Le titre de sa loi est d’ailleurs 
révélateur: «Loi interdisant 
la promotion des relations 
sexuelles non traditionnel-
les»... Alors il faut donc 
conclure que toute expres-
sion de la vie gaie, de la 
culture musicale, théâtrale 
ou littéraire faite par des 
personnes gaies ne relève 
que de relations sexuelles?

Wikipédia, parlant de la 
communauté gaie québé-
coise, dit: «La communauté 
lesbienne, gaie, bisexuelle, 
transsexuelle et transgenre 
au Québec regroupe les per-
sonnes homosexuelles (gaies 
ou lesbiennes), bisexuelles, 
transgenres et transsexuelles 
habitant le Québec, les or-
ganisations, institutions 
et créations qui en sont 
issues, de même que les es-
paces qu’elles occupent.»
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Suite de la page 21

Des artistes renommés font 
son portrait, tels que David 
Hockney, Aleko Fassianos, 
Daniel Boudinet ou Jean-
Daniel Cadinot. Il collabore 
à de nombreux projets, en 
France comme à l’étranger. Il 
écrit même pour le cinéma et 
raffle en passant un prix du 
meilleur scénario pour un 
film avant-gardiste suisse 
dont il a signé les dialogues. 
Son théâtre est joué sur 
scène et prend l’affiche un 
peu partout. En 1979, il rate 
de peu le Goncourt avec Le 
Temps voulu mais connaîtra 
finalement la consécration 
l’année suivante en recevant 
le fameux trophée pour son 
roman Le Jardin d’acclima-
tation dans lequel il dénonce 
le sort réservé aux homo-
sexuels à l’intérieur même 
de leur propre famille. Le 
livre deviendra un énorme 
succès d’édition. 

Au début des années 80, 
Yves Navarre est au som-
met de sa carrière. On le voit 
partout. Il est même nommé 
porte parole de François Mit-
terrand en 1981. Pendant 
des années, il va rester in-
contournable. Il est de tous 
les plateaux télé, de toutes 
les émissions de radio, pas 
un débat d’idées ne se tient 
sans qu’il ne vienne don-
ner son avis. Il fait la une 
de plusieurs revues, dont le 
magazine new yorkais Chris-
topher Street qui le présente 
comme l’écrivain “le plus 
hot”, il bombarde les jour-
naux d’articles, se fait inviter 
à droite et à gauche. Poly-
glotte, il parle parfaitement 
anglais et espagnol, sa répu-
tation devient internationale 
et il est traduit dans le mon-
de entier. Mais ces années 
fastes ne dureront pas. En 
1984, victime d’un accident

Supportant de plus en plus 
mal toutes ses désillusions, 
il décide de quitter Paris, 
vend son appartement rue 
Pecquay dans le Marais, et 
part pour le Québec com-
mencer une nouvelle vie. 
En août 1989, Yves Navarre 
s’installe à Montréal, à la 
plus grande joie de ses nom-
breux admirateurs québé-
cois. Il connaît bien la ville, il 
y est venu plusieurs fois et y 
a même des amis. Ce démé-
nagement sera un nouveau 
souffle pour le romancier qui 
pendant quelques mois se 
sentira revivre, mieux traité 
et mieux entouré. Il achète 
un triplex dans le centre-
ville bourgeois au 3439, rue 
Sainte-Famille où il recevra 
entre autres le comédien 
Yves Jacques dont il était 
très proche, mais aussi des 
intellectuels parmi les plus 
importants du moment 
comme Denise Bombardier 
ou Robert Lévesque. C’est 
d’ailleurs en rencontrant 
Robert Lévesque qu’il décide 
d’écrire un carnet hebdoma-
daire qui sera publié pen-
dant un an, de septembre 
90 à septembre 91, dans le 
journal Le Devoir. Ces textes 
seront ensuite réunis dans 
le volume La Vie dans l’âme, 
publié chez VLB. Dès son ar-
rivée à Montréal, Yves Navar-
re change d’éditeur et passe 
aux éditions Leméac où il 
publie deux romans coup 
sur coup sous la direction 
de Pierre Filion : La Terrasse 
des audiences au moment 
de l’adieu et Douce France. 
Mais l’enchantement ne du-
rera pas. 

Les relations avec son nouvel 
éditeur se dégradent très vite 
et l’époque de la rue Sainte-
Famille se termine brusque-
ment quand l’écrivain décide 
tout à coup de vendre de 
nouveau sa maison.

À partir de là, il ne voit qua-
siment plus personne et se 
retire dans la solitude. 

Poursuivi par ses vieux 
démons, Yves Navarre ne 
cesse de s’enfoncer dans 
une profonde dépression. Il 
reçoit le prix de l’Académie 
française pour l’ensemble 
de son oeuvre en 1992 mais 
c’est comme si c’était déjà 
trop tard. La magie n’opère 
plus. Fin 1993, après avoir 
pourtant séduit les intellec-
tuels de la belle province, il 
ne trouve plus aucun char-
me à sa vie montréalaise. Il 
offre toutes ses archives à 
la Bibliothèque nationale du 
Québec (dont un incroyable 
journal manuscrit de plu-
sieurs volumes) et repart 
pour la France dans le plus 
grand secret. Ses proches 
stupéfaits apprendront la 
nouvelle par un communi-
qué laconique publié dans 
la presse le samedi suivant. 
Il s’installe à Paris dans un 
tout petit appartement, lui 
qui était habitué au luxe et 
aux vastes demeures élégan-
tes. En janvier 1994, il met 
fin à ses jours en absorbant 
des barbituriques. Il n’a 
que 53 ans. Trois semaines 
avant son suicide, le jour 
même du premier de l’an, 
il écrivait dans un poème: “ 
J’ai peur de sortir, j’ai peur 
de rester, j’ai peur de fer-
mer les yeux, j’ai peur de 
les ouvrir, un mauvais sang 
coule dans mes veines…” Il 
laissera une lettre pour ses 
proches dont on ignore à ce 
jour le contenu. Vingt ans 
après sa mort, Yves Navarre 
a beau avoir disparu de l’ac-
tualité, son souvenir semble 
toujours aussi vivace chez 
ceux qui l’ont connu et son 
œuvre apparaît plus vivante 
que jamais.

Suite et fin à la page 25

vasculaire cérébral, il échap-
pe de peu à la mort et se 
retrouve fortement diminué. 
Il a à peine 43 ans, il ne lui 
reste que dix ans à vivre.

Absorbé par la rééduca-
tion et les traitements, Yves 
Navarre doit réapprendre à 
vivre et se trouve moins dis-
ponible pour la gloire et les 
paillettes. Il se sent diminué, 
il ne séduit plus. Il trouve ça 
difficile. La solitude lui pèse. 
Il continue d’écrire mais il 
porte en lui une amertume 
qui se manifeste de plus en 
plus souvent, jusqu’à satu-
ration. Fatigué d’être pré-
senté comme le porte dra-
peau de la cause gay, horrifié 
par l’étiquette d’écrivain gay 
qui lui colle à la peau, il 
s’affranchit des provocations 
et prend une direction plus 
consensuelle, comme s’il en 
avait assez de se battre, qu’il 
ne voulait plus être toujours 
celui par qui le scandale ar-
rive. Il publie coup sur coup 
des romans très grand pu-
blic comme Fête des mères, 
Louise ou Une vie de chat. 

Le succès est toujours au 
rendez-vous mais il ne 
s’adresse plus aux même lec-
teurs. Ce faisant, il désorien-
te son public gay tradition-
nel qui ne s’y retrouve plus 
et commence à se détourner 
de lui après l’avoir porté aux 
nues pendant des années, 
un public qui s’éclaircit 
d’autant plus qu’au même 
moment le sida fait des ra-
vages dans la communauté. 
Yves Navarre, personnage 
sensible et blessé par la vie, 
se sent abandonné et trahi. 
Il enchaîne les déceptions 
professionnelles et person-
nelles. Il se présente comme 
le plus vieux séropositif de 
France, sans que cela n’ait 
jamais pu être attesté par 
quiconque.
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Innée ou acquise?
Le débat d’un autre temps sur l’orientation...

Par : Roger-Luc Chayer     Photo : CNN - Parti socialiste français

Commencer avec une 
citation d’Anderson Coo-
per, grand journaliste à 
CNN et personnalité publi-
que ouvertement homo-
sexuelle, c’est résumer en 
une phrase des années de 
débats sur une question 
réglée depuis longtemps.

On croyait la question pour-
tant réglée depuis longtemps 
en effet, mais si nous en par-
lons aujourd’hui, c’est que le 
débat renaît parfois, sur la 
base de fausses considéra-
tions ou d’erreurs factuelles 
que nous allons tenter de 
bien expliquer ici. D’abord, 
commençons par mettre un 
terme à un mythe: L’homo-
sexualité est acquise. FAUX! 
L’homosexualité, tout com-
me l’hétérosexualité, la bi-
sexualité ou l’übersexualité 
sont toutes des orientations

Là où le message scienti-
fique ne passe pas, c’est 
auprès des religieux ultra 
orthodoxes qui persistent à 
croire que l’homosexualité 
est une question de choix 
de la part d’individus qui en 
seraient victimes. Or, rien ne 
supporte scientifiquement 
ces croyances et quand on y 
pense bien, quant à parler de 
la crédibilité de telles affir-
mations, ce sont les mêmes 
religieux qui sont responsa-
bles de milliers de cas d’abus 
sexuels sur des enfants. Est-
ce que la pédophilie est innée 
ou acquise chez ces person-
nes? Soyons sérieux! Là où 
le débat peut causer un tort 
irréparable, c’est dans l’opi-
nion que peuvent se faire les 
jeunes d’aujourd’hui si la 
question est mal traitée. Les 
statistiques démontrent que 
souvent, les jeunes hommes

qui se découvrent gais ont 
tendance à se suicider plus 
facilement si on leur fait croi-
re que la question relève du 
choix plutôt que de l’éviden-
ce. Et si l’homosexualité était 
acquise par choix, que dire 
alors de l’aspect culturel de 
l’orientation? De nombreu-
ses personnes de la commu-
nauté gaie s’identifient avant 
tout à la culture gaie sans 
même penser à la question 
sexuelle, qui relève de la vie 
privée et ne doit concerner 
personne ni dans les écoles, 
ni dans les églises et sur-
tout pas dans l’État. Une 
chose est claire par contre, 
la violence homophobe elle, 
est acquise car elle se traite. 
C’est un choix et, qu’on se le 
dise, déclarer que l’orienta-
tion sexuelle est une ques-
tion de choix est un acte de 
violence homophobe.

Pour en 
savoir plus
L’orientation sexuelle

http://fr.wikipedia.org/wiki/
Orientation_sexuelle

Aide aux jeunes gais
Gai Écoute

http://www.gaiecoute.org

sexuelles qui trouvent leur 
origine au même endroit, 
dans l’inné. En effet, on ne 
choisit pas d’être homosexuel 
pas plus qu’on ne choisit 
d’être hétéro ou d’avoir les 
cheveux bruns ou les yeux 
bleus. Toute personne naît 
avec une orientation propre, 
parfois clairement exprimée, 
parfois plus ambiguë mais il 
a été démontré scientifique-
ment depuis longtemps que 
l’orientation sexuelle n’est 
pas une question de choix. 
Pour preuve, par exemple, 
après de nombreuses études 
médicales et psychologiques 
sur la question, le corps 
médical décidait en 1973 de 
retirer l’homosexualité du 
registre national américain 
des maladies, permettant 
à toutes les orientations de 
s’exprimer et d’exister de fa-
çon juste et égale.

“Face aux orientations sexuelles si diver-
sifiées, il est reconnu scientifiquement que 
seule la violence homophobe est acquise, 
car elle se traite...”

Anderson Cooper
Animateur TV - CNN
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Mieux que ça, il incarne 
désormais une parole libre, 
parfois même visionnaire, et 
sans aucun équivalent pour 
les nouvelles générations de 
gays d’aujourd’hui. Tout au 
long de sa vie, Yves Navarre 
a pris des risques et a fait 
preuve de courage. 

D’une langue extrêmement 
habile et d’un niveau excep-
tionnel, il interpellait le mon-
de autour de lui et s’adres-
sait à ses lecteurs sur le ton 
de la confidence, murmu-
rant à leurs oreilles comme 
s’il tissait un lien personnel 
avec chacun d’entre eux. 

Les années 90 ont vu se 
succéder plusieurs titres 
posthumes ainsi qu’un livre 
hommage Un condamné à 
vivre s’est échappé. Dès le 
début des années 2000, les 
éditions H&O ont procédé à 
une série de rééditions en 
format poche, pas moins de 
huit titres en tout, tandis 
que naissait enfin un site 
officiel sur Internet. 

Aujourd’hui, Yves Navarre 
a également fait son appa-
rition dans Facebook où 
plusieurs pages lui sont 
consacrées tandis qu’une 
rencontre internationale se 
prépare en Irlande, les 25 
et 26 septembre prochain, 
date anniversaire de l’auteur 
qui aurait fêté ses 74 ans. 
On attend la présence d’édi-
teurs, chercheurs, journalis-
tes, écrivains, comédiens qui 
viendront témoigner de la vie 
et de l’oeuvre de l’écrivain. 

Si nul hommage institu-
tionnel ne semble encore lui 
avoir été rendu, Yves Navar-
re n’en finit pas pour autant 
d’écrire sa longue histoire 
d’amour avec ses lecteurs.

AUTO-TEST VIH
Attention aux versions Web!

Par : Leparticulier.fr     Photos : Wordpress.com

L’Autorité nationale de 
sécurité du médicament 
recommande aux consom-
mateurs de ne pas acheter 
les autotests de dépistage 
du VIH/Sida en vente sur 
Internet. Ces derniers ne 
seraient pas conformes à 
la réglementation euro-
péenne et française. 

L’efficacité des autotests VIH 
(immunodéficience humai-
ne)- test effectué directement 
par les patients - actuelle-
ment en vente sur Internet 
n’étant pas encore démon-
trée, l’Autorité nationale 
de sécurité du médicament 
(ANSM) recommande aux 
internautes de ne pas s’en 
procurer. Des tests confor-
mes à la réglementation des 
dispositifs médicaux sont 
par contre actuellement en 
cours d’évaluation et seront

Le premier, également tri-
ple champion du monde 
en 1971, 1972 et 1973, est 
mort le 2 février 1989 à l’âge 
de 38 ans à Mannheim, où 
il entraînait Claudia Leis-
tner, couronnée cham-
pionne d’Europe quelques 
jours avant son décès. Le 
second, champion du monde 
en 1976 et âgé de 44 ans, 
s’est éteint il y a vingt ans, 
le 15 avril 1994, en Angle-
terre. Victime de complica-
tions respiratoires pour l’un, 
d’une crise cardiaque pour 
l’autre, conséquences du 
sida qui les rongeait depuis 
quelques années. Entre ces 
deux destins brisés, le Ca-
nadien Rob McCall, médaillé 
de bronze en danse sur glace 
avec Tracy Wilson aux Jeux 
de Calgary en 1988, dispa-
rut lui aussi des suites du 
sida le 15 novembre 1991.

prochainement disponibles. 
Ils devraient permettre à une 
personne de savoir en quel-
ques minutes si elle est por-
teuse du virus du Sida (VIH) 
à partir d’une goutte de sang 
ou de salive

En attendant cette mise à 
disposition, l’Agence invite 
les consommateurs à se 
tourner vers les modalités 
de dépistage du virus de 
l’immunodéficience humaine 
(VIH) en vigueur en France 
ou ailleurs.

Ces patineurs artistiques 
olympiques morts du SIDA!
Le Tchécoslovaque Ondrej 
Nepela et le Britannique 
John Curry n’étaient pas 
n’importe quels patineurs. 
L’un et l’autre ont été cham-
pions olympiques en indivi-
duel.
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BRÈVES EN SANTÉ
Toute la santé pour hommes

Par : Gay Globe Média     Photos : Wikimédia et Gkhealth.com

VIH/SIDA : 15 ans de vie 
gagnés (La Dépêche)

Aux Etats-Unis et au Ca-
nada, l’espérance de vie de 
patients atteints du VIH a 
augmenté de 15 ans, entre 
2000 et 2007. Selon des 
chercheurs nord-améri-
cains, ceci s’explique en très 
grande partie par le déve-
loppement des trithérapies. 
Qu’en est-il en France? En-
tre 2006 et 2007, l’espérance 
de vie des patients atteints 
du VIH en Amérique du Nord 
s’élevait en moyenne à 51,4 
ans. Contre 36,1 entre 2000 
et 2002. «D’ici quelques an-
nées, les patients porteurs 
du VIH pourront espérer 
vivre aussi longtemps que la 
moyenne de la population», 
détaillent les auteurs de 
l’étude publiée dans la revue 
PLOS ONE.

«L’impact de la testostérone 
sur la réaction immunitaire 
se ferait indirectement, par 
l’intermédiaire d’un ensem-
ble de gènes régulant le 
métabolisme des lipides. «Il 
s’agit d’un mécanisme com-
plexe dont le fonctionnement 
n’a pas encore été élucidé», 
précise le Pr Thiébaut.

BPA, nocivité pour l’hom-
me avérée… (Info-Hosp.)

Le bisphénol A (BPA) est bien 
une substance néfaste pour 
notre santé. C’est ce que 
confirme, un rapport rendu 
public, hier, par l’Autorité 
européenne pour la sécurité 
des aliments (EFSA). D’après 
cette instance, les seuils de 
tolérance d’exposition à ce 
matériau devraient être divi-
sés par 10 pour éviter tout 
impact sur notre organisme. 

Trop d’alcool accélère 
le vieillissement cognitif 
chez l’homme (Doctissimo)

L’excès d’alcool nuit à la 
santé. Cette assertion vient 
d’être confirmée dans une 
étude franco-anglaise qui 
montre, en plus, une ac-
célération du déclin de la 
mémoire chez les hommes 
consommant plus de 3,5 
verres d’alcool par jour. Chez 
les hommes, seuls les «gros 
buveurs» présentaient une 
baisse accélérée de leurs 
capacités d’attention, de mé-
moire et de raisonnement. 
Les petits buveurs (moins 
de 2 verres d’alcool par 
jour) et les buveurs modé-
rés n’étaient pas affectés par 
leur consommation d’alcool, 
affichant les mêmes résul-
tats que les non-buveurs.

Pour en 
savoir plus
Santé pour hommes

Gouvernement du Canada

http://www.hc-sc.gc.ca/hl-vs/jfy-
spv/men-hommes-fra.php

« En France également, l’es-
pérance de vie des patients 
séropositifs au VIH pourrait 
rejoindre celle de la popula-
tion globale. Mais nous man-
quons de recul pour estimer 
l’impact des politiques de 
prévention et de soin », pré-
cise le Pr Geneviève Chêne.

Vaccins : efficacité varia-
ble entre hommes et fem-
mes (Le Figaro)

Une étude franco-américaine 
montre que la testostérone 
réduit la force de la réaction 
immunitaire chez l’homme. 
Les chercheurs de l’univer-
sité de Stanford et de l’Ins-
titut de santé publique, de 
Bordeaux se sont appuyés 
sur les données de 91 per-
sonnes ayant reçu un vaccin 
contre la grippe saisonnière 
en 2008 et 2009.
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JULIEN
Toi qui préfères les hommes (épisode 17)

Par : Caroline Gréco, avec l’autorisation de Gilles Schaufelberger     Photo : Julien/Caroline Gréco

Mais non, mon chéri, 
vous avez droit à la vie et 
au bonheur comme tout le 
monde, simplement ce ne 
sera pas toujours facile. 
Moi aussi, je me fais du 
souci pour toi.

Je pense que ce que je peux 
faire, c’est t’aider à construi-
re une “carapace de défense” 
pour que les coups bas que 
tu vas certainement  recevoir 
ne te fassent pas trop mal. 
En même temps, je partirai 
en croisade pour essayer 
d’expliquer ce qu’est l’homo-
sexualité: vous existez, c’est 
ainsi. Il faut que la société 
apprenne petit à petit à vous 
tolérer et que les moqueries 
cessent: ce sera déjà un pre-
mier point important d’ac-
quis.»

Pendant que je parlais, je vo-

Après une telle révélation, 
mettez-vous à la place des 
parents, surtout de ceux qui 
n’ont jamais eu affaire avec 
ce problème, qui le connais-
sent à peine et qui, probable-
ment, avaient toujours rigolé 
jusqu’ici lorsqu’on parlait 
d’homosexualité. Un jour, 
on découvre que son pro-
pre enfant est homosexuel! 
C’est un grand choc. Alors, 
on réagit comme on peut, et 
souvent ces réactions sont 
maladroites et dures. C’est 
comme ça qu’un garçon se 
retrouve à la rue. Pouvez-
vous imaginer combien on 
regrette ces gestes après? 

Comment remédier, lors-
qu’on a agi trop vite, sur un 
coup de désespoir? Savez-
vous que la souffrance des 
parents égale celle des en-
fants?

Quand on a perdu la trace 
de son fils, comment le re-
trouver, surtout si celui-ci 
ne veut plus entendre parler 
de sa famille? Vous pouvez 
l’interpréter comme un geste 
négatif, horrible, mais dans 
un certain sens, il s’agit là 
aussi d’un geste d’amour. Si 
seulement on pouvait réflé-
chir avant, on pourrait éviter 
bien des drames!
«Après il est trop tard pour 
les regrets... Pauvres pa-
rents et pauvre enfant ...»

Pendant un long moment, 
nous nous sommes tus. Je 
crois que chacun de nous fai-
sait, à sa façon, son examen 
de conscience. Le téléphone 
qui sonnait nous a ramené à 
l’instant présent. Mon inter-
locuteur était très bavard. 
Lorsque j’ai enfin pu rac-
crocher, Jean était dans la

Pour en 
savoir plus

Publication gratuite des deux 
livres de Caroline Gréco

http://www.gayglobe.us/julien/
julien.html

http://www.gayglobe.us/julien/
adieujulien.html

yais croître la nervosité de 
Jean. À un certain moment, 
il m’a interrompue:
«Et que pensez-vous, Caro-
line, des parents qui mettent 
leur enfant à la porte? C’est 
de l’amour, cela?
- Dans un certain sens oui, 
Jean. Non, ne bondissez pas 
ainsi, laissez-moi vous expli-
quer: nous avons chacun 
notre caractère bien particu-
lier, et nous réagissons avec 
nos moyens.»

J’ai regardé Julien:
«Souviens-toi simplement 
de ma réaction et de celle 
de papa, lorsque tu nous a 
parlé! Je ne vais pas vous 
faire un cours sur les diffé-
rences de caractère: nous 
sommes tous plus ou moins 
impulsifs ou calmes, com-
préhensifs ou durs, ouverts 
ou bornés.



chambre de Julien, j’en-
tendais le bruit de leurs 
voix. J’étais contente qu’ils 
n’aient plus besoin de moi. 
Cette conversation m’avait 
épuisée.

Je regarde un clip à la télé-
vision : deux femmes chan-
tent leur homosexualité. 
Répulsion, horreur, cela me 
prend aux tripes. Je devrais 
éteindre cette télé, mais 
je continue à les regarder, 
fascinée, dégoûtée, écœu-
rée aussi par la chanson et 
par moi-même: donc, toutes 
mes pseudo-déclarations 
sur l’acceptation de l’état de 
Julien sont sans fondement! 
Elles ne valent rien! C’est un 
château de cartes qui s’en-
vole au premier frisson de 
vent. Cette réaction prouve 
que rien n’est acquis pour 
moi! J’avais construit tout 
un système de défense et de 
soi-disant compréhension, 
qui aurait dû me ménager, 
me protéger de toute agres-
sion homosexuelle. Eh bien, 
c’est raté!

Ou alors, est-ce que ma 
réaction est si violente parce 
que, dans ce cas particulier, 
il s’agit de femmes et que je 
me sens plus concernée? Je 
suis mal à l’aise, je ne sais 
plus où j’en suis, submergée 
par une vague de dégoût. 
Pourtant, je n’éprouve pas 
la même répulsion lorsqu’il 
s’agit d’amours masculi-
nes. Julien, ses amis, ses 
amours... 

Dans la chambre de mon 
fils, il y a de belles photos 
d’hommes: des visages, des 
corps, des couples. Je ne 
peux m’empêcher d’admirer 
leur beauté, même quand 
ils sont tendres entre eux. 
Maintenant, dans ma tête, 
j’accepte. Oh! Cela n’a pas 
été facile!

Toutes ces heures où l’on 
parle, où l’on se raconte, où 
l’on se met à nu. La nudité 
de l’âme est bien plus dé-
pouillée, bien plus compro-
mettante et plus importan-
te qu’un corps déshabillé. 
Quand on s’aime vraiment, 
on se raconte ses pensées 
les plus profondes et les plus 
cachées: il s’ensuit une si 
grande complicité que sou-
vent un regard suffit pour se 
dire ses émotions qu’on ne 
partage qu’à deux. On s’ac-
cepte et on se supporte sans 
efforts. Elles sont étonnan-
tes, les concessions qu’on 
arrive à faire par amour de 
l’autre! Il faut avoir le temps 
de se connaître, avant de 
prendre la décision d’une 
vie commune. «Dominique a 
brûlé les étapes. Bien vite, il 
s’est retrouvé avec un étran-
ger dans son lit. Ils ont es-
sayé de parler: ils ne se sont 
pas compris. Tant de choses 
les séparaient, ils étaient 
à l’opposé l’un de l’autre. 
Pendant un temps, ils ont 
espéré, ils ont essayé de se 
donner la main pour ne pas 
se perdre dans ce chemin 
qu’ils découvraient ensem-
ble. Il y a eu trop d’orages, 
de brouillard, de cris, de dis-
putes: ils se sont quittés».

Suite dans notre prochaine 
édition...

Pour lire l’oeuvre de
Caroline Gréco intégralement,

rendez-vous au
www.gayglobe.us/Julien
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Cette longue et pénible dé-
marche m’a permis d’accep-
ter la situation et d’acquérir 
une certaine paix. Julien 
n’est pas comme nous, il a 
d’autres désire et il peut tom-
ber amoureux d’un homme, 
sans pour cela être fou ou 
criminel. Et pourtant! Rien 
n’est vraiment acquis, et il 
faut se donner du temps. Je 
m’en suis aperçue ce matin 
en entendant cette chanson. 

Je vis dans un monde fra-
gile, je trébuche souvent et 
je me blesse. Parfois, il me 
reste des cicatrices doulou-
reuses. Les jours se suivent 
et se renouvellent à un ryth-
me régulier. Avec le temps, 
j’acquiers une certaine sa-
gesse et une certaine com-
préhension. Elles m’aident 
à vivre des situations diffi-
ciles: j’ai encore du chemin 
à faire. En toute honnêteté, 
je me demande si j’arriverai 
un jour, à accepter vraiment 
l’homosexualité de Julien et 
celle des autres. J’ai essayé 
d’étudier la question à fond, 
cela m’a aidée à comprendre, 
mais comment l’admettre 
vraiment? 

Mon amour pour Julien m’a 
forcée à faire un gros effort 
sur moi-même : c’est parce 
que je l’aime que je me suis 
documentée, que j’ai essayé 
d’en savoir plus. Je voulais, 
à tout prix, rester proche 
de lui. Pourtant, au plus 
profond de moi-même, il y 
a toujours ce petit sursaut 
de répulsion, toutes les fois  
que j’entends parler d’homo-
sexualité. Est-ce que Julien 
le sent? Est-ce que cela le 
chagrine? Ou, au contraire, 
est-il plutôt fier de sa mère, 
comme il le dit souvent à ses 
amis? Et moi? Est-ce que 
toute ma vie sera accompa-
gnée de cette pointe de tris-
tesse?

Quand est-ce que j’arriverai 
à m’en débarrasser? Quel 
compromis arriverai-je à 
trouver avec moi-même pour 
vivre, avec sérénité, cette 
déroutante relation, et pour 
que mon sourire, à la vue 
de Julien, soit vrai et chargé 
d’amour? 

Julien passe souvent ses 
moments libre chez Domini-
que, qui déprime complète-
ment, car il vient de se sépa-
rer de son ami. «En plus, me 
dit Julien, il a des problèmes 
avec sa mère, qui pense que 
Dominique n’est pas un vrai 
homosexuel et veut lui faire 
rencontrer des filles. Elle 
est folle, cette femme, tu ne 
crois pas?»
Quelle envie d’aller vers cette 
femme et de lui dire combien 
je suis proche d’elle, com-
bien je partage sa peine, ses 
doutes, ses angoisses!

«Mon amie, ma sœur, je ne 
te connais pas, mais lais-
se-moi te dire que tu n’es 
pas la seule. Ta douleur me 
donne du courage. Elle me 
fait prendre conscience qu’il 
existe d’autres mères qui 
vivent ma propre souffrance. 
Tu as, comme moi, un fils 
homosexuel et, d’après tes 
réactions, je suis sûre que tu 
passes par les mêmes états 
d’âme que les miens, par les 
mêmes angoisses, les mêmes 
moments d’espoir vite déçus, 
les mêmes solitudes. Je sais 
que tu es mariée, mais de 
son père Dominique ne parle 
jamais. 

«Ton fils vient de se séparer 
d’un ami avec lequel il a vécu 
six mois. Ils se sont rencon-
trés, ils ont cru que ce désir 
qu’ils avaient l’un de l’autre 
était de l’amour. Cinq jours 
plus tard, ils louaient un ap-
partement. Ils n’ont pas eu le 
temps de faire connaissance:
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COURRIER DES LECTEURS
Nous écrire à edito@gglobetv.com

Par : La rédaction Gay Globe Magazine     Photo : Google.com

Merci pour une très belle 
programmation des fêtes 
sur Gay Globe Télévision, 
je suis toujours très nos-
talgique des vieux films de 
Noël et vos deux sélections 
étaient exactement ce que 
je voulais voir.

Kevin L. (Montréal)

Merci à vous pour votre com-
mentaire. Il est de moins en 
moins surprenant de décou-
vrir l’enthousiasme de la 
part du public pour des films 
des années 60 et 70. Il s’agit 
d’une époque cinéma très 
populaire aujourd’hui... On 
recommencera ça en 2015!

La rédaction

faire la demande et attendre 
les dates d’attribution. Il y 
a aussi votre député provin-
cial qui dispose d’un budget 
discrétionnaire de comté qui 
pourrait vouloir vous aider 
avec une subvention non 
récurrente. Cette piste est la 
plus rapide. Bonne chance.

La rédaction

Je suis souvent touché en 
lisant vos chroniques sur 
les grands personnages gais 
du passé, ceux qui ont fait 
l’histoire et qui sont res-
ponsables de ce que nous 
sommes aujourd’hui, mer-
ci pour cette bonne idée.
Luis A. (Plateau Mt-Royal)

Nous avons souvent ce type 
de commentaires tant à pro-
pos de cette chronique que 
sur celle de Stéphane G. en 
prison ou sur les alertes san-
té. Notre publication se tar-
gue de toujours offrir des dos-
siers exceptionnels qu’on ne 
retrouve souvent pas ailleurs 
et le fait de savoir que des 
personnes très puissantes du 
passé puissent avoir été ho-
mosexuelles et qu’elles puis-
sent définir aujourd’hui ce 
que nous sommes, démontre 
aux jeunes que des exemples 
positifs existent dans l’his-
toire. C’est pour remontrer un 
peu la tête qu’on fait ça...
       La rédaction.

Pour en 
savoir plus

Courrier des lecteurs: Écri-
vez-nous vos impressions, vos 

observations et vos suggestions. 
Commentez aussi nos dossier

à l’adresse:

edito@gglobetv.com
Votre courriel devient public

dès réception...

Je représente un groupe 
communautaire d’activités 
pour personnes de la com-
munauté homosexuelle de 
la région de Laval et je me 
demandais si il existait des 
subventions pour nous per-
mettre d’acheter des espa-
ces dans les magazines 
pour annoncer nos activi-
tés?

Morgan V. (Laval)

Il existe deux pistes qui pour-
raient vous intéresser. Si 
vos activités visent à contrer 
l’homophobie, le secrétariat à 
l’homophobie du Ministère de 
la Justice du Québec pourrait 
vouloir vous aider, il faut en






